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Officier et écrivain algérien
	Né en 1955 dans le Sahara algérien

	Quelques-unes de ses œuvres :
	Les Hirondelles de Kaboul (2002), roman

	L’Attentat (2005), roman
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Yasmina Khadra, de son vrai nom Mohammed Moulessehoul, est né dans le Sahara algérien en 1955 d’un père infirmier et d’une mère nomade. Il sert pendant 36 ans dans l’armée algérienne en tant qu’officier. Il publie six romans sous son véritable nom, avant d’utiliser différents pseudonymes pour contrer le Comité de censure militaire. Il opte définitivement pour le nom de Yasmina Khadra en hommage à sa femme, puisqu’il s’agit de ses deux prénoms. Choisir un pseudonyme féminin est aussi une façon pour lui de prendre position dans le débat sur l’émancipation de la femme musulmane.
Ses œuvres, écrites en français, sont traduites dans de nombreux pays et font l’objet de plusieurs adaptations cinématographiques.



Ce que le jour doit à la nuit
L’amour d’une vie sous l’Algérie coloniale
	Genre : roman

	Édition de référence : Ce que le jour doit à la nuit, Paris, Pocket, 2009, 441 p.

	1re édition : 2008

	Thématiques : amour, amitié, guerre, crise d’identité/appartenance




Paru en 2008 chez Julliard, Ce que le jour doit à la nuit suit la vie de Younes, un jeune algérien, qui voit son père perdre ses champs dans un incendie criminel. Confié alors à son oncle pharmacien, à Oran, le garçon découvre et intègre la communauté pied-noire. Des amitiés se créent, mais l’arrivée de la belle Émilie va semer le trouble entre ces compères. Alors que la guerre d’indépendance commence, chacun devra choisir son camp tout en continuant à vivre.
Le roman a reçu divers prix littéraires comme le prix Roman France Télévisions (2008) ou le prix des lecteurs de Corse (2009). Il a également été élu Meilleur livre de l’année 2008 par la revue littéraire Lire.




RÉSUMÉ


Dans les années trente, en Algérie, les moissons s’annoncent enfin bonnes pour Issa et sa famille. Pourtant trois jours avant la récolte, un incendie criminel vient décimer son champ et balayer ses derniers espoirs. Anéanti, Issa n’a d’autres choix que d’abandonner ses terres pour rejoindre Oran (ville côtière, Nord-Ouest algérien) où vit son frère Mahi, devenu pharmacien. La vie les ayant séparés, ils ne se sont pas revus depuis des années. Mahi, dès son plus jeune âge, a eu accès à une éducation, lui offrant ainsi une belle carrière et une existence paisible dans les beaux faubourgs de la ville, contrairement à Issa, qui n’a hérité que de quelques hectares cultivables. Alors qu’Issa se sent abandonné par son frère et garde certaines rancœurs vis-à-vis de ce dernier, il décide d’aller le voir pour lui annoncer qu’il a perdu les terres familiales. Cependant, trop fier pour recevoir son aide, il accepte un logement à Jenane Jato, le quartier pauvre de la ville. Conscient de sa précarité, il retourne auprès de son frère pour lui demander une avance financière. Mahi est prêt à lui donner autant d’argent que nécessaire, et va même jusqu’à lui proposer, avec beaucoup de maladresse de garder son neveu, Younes, afin de lui offrir une éducation et de lui assurer un avenir. S’estimant jugé comme un mauvais père, Issa se fâche et met un terme à leurs échanges.
Peu après, alors qu’Issa réussit à réunir un pécule pour monter un projet professionnel, il est agressé pour son argent par El Moro, la terreur du coin, qui a eu vent de ses intentions. Quelques jours plus tard, Issa se venge et El Moro est retrouvé assassiné. C’est à ce moment qu’Issa revient sur la proposition de son frère et lui confie son fils.
Mahi et sa femme Germaine adoptent aussitôt le neveu et décident de le renommer « Jonas ». En le rebaptisant ainsi, ils désirent lui faire oublier son existence passée et tentent de le traiter comme leur propre fils. Bien que reconnaissant, ce changement est un choc pour le garçon qui n’a pas l’habitude de bénéficier d’autant d’attention et de se retrouver confronté à la barrière de la langue et à une autre culture. Pendant plusieurs mois, Mahi lui inculque les bonnes manières et lui apprend la langue française.
Deux années passent et Jonas a intégré l’école du quartier. Alors qu’il rentre des cours, il tombe par hasard sur un homme soul jeté d’un bar. Il reconnait immédiatement son père, mais ce dernier, honteux, s’enfuit. Trois semaines plus tard, Mahi apprend qu’Issa a disparu.
En Europe, la guerre éclate et cela préoccupe les pieds-noirs. Mahi, quant à lui, est arrêté et incarcéré pendant une semaine pour avoir organisé des réunions chez lui avec le parti nationaliste algérien. Il ne se remettra jamais de cette semaine d’emprisonnement et, apeuré, il décide de quittera Oran pour s’établir avec son épouse et son neveu à Rio Salado (ancienne appellation d’El Malah, Nord-Ouest algérien).
Dans ce nouvel environnement, Jonas rencontre Isabelle Rucillio, qui lui donne son premier baiser. Mais lorsqu’elle apprend sa véritable identité, elle refuse de le revoir : « Tu m’imagines mariée à un Arabe ?... Plutôt crever ! » (p. 137). Il y rencontre également Émilie, une enfant de neuf ans, qui se présente chaque mercredi à la pharmacie pour des soins. Jonas tombe sous son charme, mais elle disparait du jour au lendemain.
C’est également à cette époque que Jonas fait la connaissance de ses meilleurs amis : Jean-Christophe, Fabrice, Simon et André. L’été de ses 17 ans, Jonas est envouté par une femme plus âgée, Madame Cazenave. Sensible aux charmes du jeune homme, elle l’attire chez elle et l’initie à l’amour. Électrisé par cette nouvelle expérience, Jonas ne pense qu’à elle, mais celle-ci lui demande de tout oublier en prétextant qu’il ne s’agit que d’une passe d’adolescent.
Alors qu’en Europe on fête la fin de la guerre, le cauchemar débute en Algérie. Le pays demande sa part de liberté, mais l’horreur ne fait que commencer : des incendies criminels se déclarent ici et là, et de nombreux attentats éclatent, touchant des civils innocents. Mahi, déjà faible psychologiquement, voit sa raison décliner un peu plus.
De son côté, André ouvre un snack. À l’inauguration, une magnifique jeune femme, Émilie, qui n’est autre que la fille de Madame Cazenave, fait tourner les têtes. Fabrice et Simon tombent immédiatement amoureux.
Tandis qu’Émilie et Fabrice entament une relation, celle-ci fait le rapprochement entre le Jonas d’aujourd’hui et le jeune garçon de la pharmacie qu’elle a connu dix ans plus tôt. Dès lors, elle ne cesse de chercher son attention. D’autre part, la mère de celle-ci, qui a remarqué l’intérêt que lui porte sa fille, fait promettre à Jonas de ne jamais la fréquenter. Mais il est déjà éperdument amoureux d’Émilie… Par respect pour Fabrice et pour honorer sa promesse à Mme Cazenave néanmoins, il se met à l’éviter pour la chasser de son esprit. Jean-Christophe se laisse lui aussi séduire et décide de lui déclarer sa flamme en lui demandant sa main. Au moment où il s’apprête à se manifester, il entend par hasard une conversation entre Émilie et Jonas où cette dernière lui révèle son amour. Blessé, il disparait pendant des semaines sans donner de nouvelles.
Durant plusieurs mois, Émilie continue faire part de ses sentiments à Jonas, mais celui-ci reste muet et ne cède pas. Même le jour où elle le supplie de lui avouer son amour afin de mettre un terme au mariage arrangé par sa mère avec Simon, il ne réagit pas, comme pétrifié. Le mariage a donc bien lieu comme prévu et Émilie devient maman quelques mois plus tard.
En 1954, Mahi meurt, cinq mois avant que ne débute la guerre d’indépendance. À Rio Salado, les pieds-noirs ne se sentent pas vraiment concernés : les conflits n’ayant pas encore touché leur ville, ils assistent à cette guerre en simples spectateurs. Peu de temps après, alors que les tensions gagnent du terrain, la quiétude de la ville est ébranlée : des incendies se déclarent çà et là. Lorsque l’on retrouve un corps mutilé, la communauté est choquée ; Jelloul, le factotum d’André, est aussitôt accusé. En défendant celui-ci, Jonas ose enfin prendre le parti de son peuple.
En 1957, Jean-Christophe fait son retour en ville, épouse Isabelle Rucillio, mais refuse toujours de voir Jonas.
La même année, un drame frappe Émilie et son fils : Simon est tué par des fellagas (rebelles) et la maison brulée. Quand Jonas apprend qu’elle a quitté la ville pour Oran, il part à sa recherche pour tenter de la reconquérir. Émilie l’arrête immédiatement en lui signifiant qu’il est désormais trop tard.
Quand Jonas regagne Rio Salado, lui et sa tante sont pris en otage dans leur demeure par Jelloul et ses compagnons, devenus maquisards. Ils menacent de les tuer s’ils ne parviennent pas à soigner leur leadeur touché par balle. Leur emprisonnement dure dix longues journées avant que leurs bourreaux ne se décident à quitter les lieux. Toutefois, l’un d’eux revient régulièrement, sur ordre du capitaine, s’approvisionner en médicaments, jusqu’au jour où il se fait prendre par un agent de la milice. Celui-ci fait immédiatement le rapprochement avec Jonas, propriétaire de l’unique pharmacie de la ville. Séquestré et torturé pendant des jours, c’est finalement le père d’Isabelle qui intervient et met fin au cauchemar.
Bien des années après, alors âgé de 58 ans, Jonas s’envole pour la France où Émilie a été repérée ; elle le rejette une toute dernière fois. Il ne la revit plus jamais.
Des décennies plus tard, tous se retrouvent en France pour les funérailles d’Émilie. On rit, on pleure, on se remémore les bons souvenirs et on referme certaines blessures. Jonas dit adieu à cet amour qui n’a pas eu le temps de naitre et dépose sur sa tombe la poussière d’une rose qu’il lui avait offerte soixante-dix ans plus tôt.



ÉTUDE DES PERSONNAGES


ISSA
Marié et père de deux enfants, Issa cumule les déceptions et les échecs : sa moisson prometteuse est ravagée par les flammes d’un incendie criminel, ce qui le pousse à rejoindre Oran où vit confortablement son frère ; sa réaction face à la proposition de son frère – qui offre d’assurer un avenir paisible à son neveu – est quant à elle disproportionnée et emprunte d’orgueil. S’il ne faut retenir qu’une chose de cet homme trop fier, c’est cet amour-propre démesuré qui le conduira à sa perte. Bien que peu bavard, on devine l’amour qu’il porte à son fils. C’est d’ailleurs ce qui le pousse finalement à le confier à son frère devenu pharmacien. Après le départ de Younes, il sombre dans l’alcool jusqu’au jour où son fils le croise par hasard soul et jeté dans la rue comme un malpropre. Issa comprend alors qu’il ne peut pas tomber plus bas et, honteux, disparait, abandonnant sa femme et sa fille.

LE NARRATEUR, YOUNES, JONAS
On comprend dès les premières pages que le personnage narrateur est au cœur de l’histoire. On l’identifie aussitôt comme étant le fils d’Issa. Toutefois, son nom n’est révélé que très tard dans le récit. On apprend qu’il se nomme Younes au moment même où l’oncle Mahi et la tante Germaine l’adoptent et le rebaptisent Jonas.
Le prénom « Younes » est lié à son
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